
T2 ILANGES RELIGIEUX.

reux proscrits et à celle des indigènes. Il olire comme tun don gratuit à prr-

petuite 20 acres de terre situés près de Peiilboichure d'une belle rivière à

vingt-cinq nilIes de Sidney, (capitale de la Nouvelle-IIlilande). 1l désire-

rait qion y construisit un collège ain de pourvoir d'une manière permanente

à la civilisation et à la conversion des Ihbitans des dif'é rentes iles de IOcéann

méridional. Il oli-e de souserire pour 100 livies steriing pour son érection.

Il désireviWt beauconp qu'on pût envoyer quatre prétres de la compagnie de

Jésus accopagnés de qelques fries. avec des l ivres, des instrns di

physiquer etc.; et qulle cette expédition Ait lieu le plutôt possible. Il pense

qu'on pourrait trouver nisément tics jésuites en France et en Angleterre, dis-

posés à se livrer à cette excellente ouvre de civilisation. il pourrait prendre

des arrangemîens à ce sujet avec le coisei il le P 'ut vre tie la Propueagnt ion de la

Foi à Lyon. M. Therry croit que le spetit séminaire que -Mur. Pom pnllier

a ci vue d'établir à Valparaiso serait beautcoup mieux placé à Sydney, et

bien plus à sa portée.

Puisque nous en s doues à dinner quelques détails sur le Caitllicisme

à Van ienen, nos lecteurs anîmeron sans Joute.à ap prendre la conversiun

de 1\L T. C. Anstey, qui est derniérement retourné l'Anleterre à Ibîhrt-

Town.

' T. C. Anstey, fils Iunî des membres du conseil législatif le la terre

de An Diemen, se rendit, il y a quelques annécs, en Anglete-rre, dans le les-

sein de recevoir les ordres sacrés dans PEglise aînglieanin mais, par suite des

relations quîil eut avec les catloliques anglais, il fut amîiené à étudier le hllie-

licisme, étude dont le résultat ft en convorcsn à in oi enIthoue q'il iii-

brassa en IS34. Depuis cette époqte, le zéle quil a éployé lour la case

de la vérité a eitrainé plusieurs de ses amilis protestanis à suivre son exemple.

Il a puissamment contribué à répandre en Angleterre lPouvre de la Prop-

gation de la Foi. La Recue de Du/in, ainsi que plusieurs autres publications

catholiques, l'ont compté parmi leurs collaborteurs

ROmE,

TOUJOURS VILLE DE REFUGE.

La reine Marie Christine est arrivée à Romle, le 24 décenlbre dernier.

Elle est descendue à Plôtel le Serny place <'Espagne.

Don Miguel est à Rine ; Christine est -à Reine; Donl Carlos. . . que sa-

vons-nous? voudra peut-étre un jour se réfugier aussi à Renie.

Rine a donc toîujours le même droit d'asile dont jouissaient les lus saintes


